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1970 

 
Le club est de nouveau bénéficiaire. 

L’exercice 1970 permettra au club de renouer avec les bénéfices et de rembourser 
Marcel BOREL de l’avance de trésorerie qui permettait d’équilibrer le budget. 
 
La presse locale « Le PROVENCAL, LE MERIDIONAL, LA MARSEILLAISE » 
garde un œil sur nos coureurs, en voici quelques passages : 

L’hiver est toujours installé en Provence pourtant les coureurs ont repris depuis plus 
d’un mois, leur entraînement en vue des futures épreuves cyclistes. Il faut éliminer 
les kilos superflus, retrouver le coup de pédale facile. Il n’y a cas regarder le visage 
de Francis BORNE et la souplesse des jambes de J. Marie FERRER pour se rendre 
compte que ces deux coureurs sont déjà en condition, ce qui signifie que plus de 
1 000 km d’entraînement ont déjà été effectués. Quoi qu’il en soit, les présences de 
Francis et Jean Marie, le néo-junior sont assurées pour la course du 22 février à 
Vaison, course qui ouvre le calendrier régional. Et les autres me direz-vous ? Eh bien 
Gilbert VIAL et Serge BOREL, bien que moins en avance sur leur préparation, seront 
également au départ à Vaison. Pourtant ils auraient préféré retarder leur début de 
saison en accumulant des sorties prolongées profitables pour l’avenir. Que leurs 
supporters se rassurent, ils ont promis une année exceptionnelle. Quant à Michel 
RASCOL que son travail empêche de s’entraîner, il sera présent un peu plus tard. 
Tout le monde sait que Michel est l’homme de juillet et août. Faisons lui confiance. 
Reste la nouvelle recrue, Serge SAHUN qui a vraiment envie de s’engager dans la 
bataille.  
 
Cela valait la peine d’attendre, Michel RASCOL qui gagna de belle façon le grand 
prix de Cavaillon en 1969 va récidiver cette année à Entraigues, ainsi que sur la 
2eme étape du Grand Prix des Espoirs aux Paluds. Gérard NOGUIER qui a intégré 
le club, remportera les courses de Bédarrides et Verquières, tout comme BOREL 
Serge qui s’adjugera les courses de Salon et des Paluds de Noves.  
 
J’ai tout particulièrement sélectionné ce magnifique article écrit par Guy HELMET 
dans la presse locale. 
 
Salon, victoire de BOREL devant RASCOL : 

« Le IX -ème Souvenir Roux-Ville-Vieille que la Roue Libre Salonaise faisait disputer 
sur le spectaculaire circuit du boulevard du stade a obtenu un succès dont on peut 
dire qu’il dépassa les espérances de ses promoteurs, car ce n’est pas moins de 130 
coureurs qui figuraient sur la liste des engagés avant le départ de l’épreuve 
patronnée par les sirops de luxe Berger. L’évidence apparaissant que l’on ne pouvait 
lancer un tel peloton sur un circuit de 800 mètres, les officiels avec à leur tête M. 
CASSESSE, délégué de la F.F.C., prirent la sage décision de faire disputer deux séries 
éliminatoires à l’issue desquelles quelques 70 concurrents, incontestablement les 
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meilleurs, devraient se présenter au départ de la finale. Disputée sur soixante-dix 
tours, cette finale devait donner lieu à une course de bout en bout extrêmement 
animée, la décision demeurante incertaine jusqu’au moment où, à trois tours de la 
fin, le Palunais Serge BOREL porta l’estocade à ces adversaires pour s’en aller tout 
seul vers un succès que son camarade de club, Michel RASCOL, fils de l’ex-
international de Jeu à XIII, complétait en prenant une élogieuse seconde place ». 
 
La course : 

C’est le jeune Marseillais BERNARDINI qui, dès le troisième tour, donnait le signal 
d’une bagarre dont la résultante allait être la dislocation du peloton avec la formation 
en tête de course d’un groupe de quatorze coureurs, dont Michel RASCOL tentait de 
s’enfuir au 22eme passage. Le Palunais contré par DI STEFANO, VIDAL et PINO, 
ces derniers poursuivaient leurs efforts bientôt appuyés par RICHERME, FIORI, 
PERROT, PEREZ et Bernard PLA, le coureur local, qui surgissait du peloton regroupé 
pour venir porter à huit unités la composition du groupe de tête. Derrière ces huit 
hommes, dont l’avance n’excéda jamais trente seconde, une vive réaction se 
manifestait dans le peloton d’où huit autres coureurs, parmi lesquels le futur 
vainqueur, se détachaient pour rejoindre les fugitifs au 53eme tour. Une nouvelle 
tentative de Michel RASCOL ayant encore été annihilée par un DI-STEFANO très 
brillant, autre coureur du club organisateur, il semblait inéluctable que la décision 
se fasse au sprint, avec les meilleures chances pour les Marseillais PERROT et PINO, 
réputés comme les plus rapides du lot. Mais tel n’était pas l’avis de Serge BOREL 
qui, partant « en contre » après la chasse provoquée par l’ultime tentative de Jean 
Jacques VIDAL, se détachait irrésistiblement à trois tours de la fin pour l’emporter 
seul devant son camarade de club, Michel RASCOL qui s’était opportunément 
dégagé de l’emprise du peloton au sein duquel une chute dont Bernard PLA était la 
principale victime, devait quelque peu perturber la lutte pour les autres places 
d’honneur.  Tandis que BOREL et RASCOL recevaient avec une bise et le traditionnel 
bouquet, la foule s’écoulait en commentant les péripéties de cette belle épreuve qui 
fut une parfaite réussite pour Vincent DOCHE et les dirigeants de la Roue Libre 
Salonaise. 
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Michel et Serge viennent de recevoir des mains de deux charmantes jeunes filles la 
première récompense de leur brillante performance en même temps que les 
félicitations de Vincent DOCHE, excellent speaker et promoteur de cette épreuve. La 
médaille du conseil général leur sera attribuée par Me Roger CARCASSONNE, 
sénateur, conseiller général. (Photo du journal « Le Provençal » traitée anti 
reproduction propre à cette période). 

 
Paluds de Noves, RASCOL gagne la 2eme étape, BOREL le classement 
général : 

Le dimanche 21 juin s’est couru le XXII Grand Prix des Espoirs, cette épreuve 
réservée comme son nom l’indique aux jeunes, juniors, 3eme et 4eme catégories a 
acquis une notoriété qui permet de rassembler les meilleurs provençaux. En 1968, 
c’est Gilbert VIAL qui enleva l’épreuve en terminant second de la première étape et 
premier de la seconde, alors que Michel RASCOL prenait la 4eme place et la 6eme 
revenait à Serge BOREL. Aujourd’hui Gilbert est absent pour diverses raisons. PUT 
vainqueur en 1969, a depuis rejoint les premières catégories, et tout le monde se 
demande qui va leur succéder. 
Ils étaient près de 80 à prendre le départ de cette course qui se dispute en deux 
étapes, l’une le matin et l’autre l’après-midi sur un circuit de 5,3 Km totalement 
différent des années précédentes. C’est par addition de points que la sélection 
s’opère, à chaque tour le premier marque 6 points, le second 4, puis 3, 2 et 1. Au 
terme des 8 boucles courues le matin, c’est le Marseillais ANDREU de l’A.S.P.T.T. 
qui se plaçait en tête, mais l’après-midi allait être tout autre. Michel RASCOL 
remporta la seconde étape à l’issue des 15 tours, faisant ainsi honneur à son 
Président Louis CHAINE. Cette étape qui s’est disputée à vive allure, a reçu les 
encouragements d’un public très intéressé par la formule, et malgré la chaleur, 
presque la totalité des coureurs ont couvert les 110 Km de l’épreuve. Serge BOREL 
enleva la première place du classement général devant LORRENS d’Arles et Michel 
RASCOL. Francis BORNE se classa 14eme.  
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Bédarrides, victoire de NOGUIER : 

Pendant la période des fêtes votives, il y a beaucoup de courses dans la région et 
les organisateurs doivent se satisfaire d’une quarantaine de coureurs au départ. 
C’était le cas à Bédarrides où 37 concurrents devaient accomplir 30 tours d’un circuit 
de 2,8 Km. Si la chaleur a fait quelques ravages, la course a été pourtant rondement 
menée. Dès le début CHAVEROT a tenté sa chance, puis rejoint par GAMBINI, 
JEANBOIS, VORIMON et BURRIE, les cinq hommes ont tournés avec quelques 40 
secondes d’avance pendant plusieurs kilomètres. Bien après la mi-course, 
CHAVEROT et MERLIN qui s’était extrait du peloton, étaient au commandement avec 
jusqu’à 1 minute trente d’avance. Pourtant cinq coureurs : VORIMON, TEMPIER, 
SIGUENZA, JACOB et NOGUIER notre Palunais, s’étaient inquiétés de la fugue des 
deux anciens et après une chasse énergique, ils parvenaient à rejoindre les deux 
coureurs de tête à trois tours de l’arrivée. Aussitôt après avoir effectué la jonction, 
NOGUIER et SIGUENZA lancèrent l’ultime attaque qui grâce à une parfaite 
collaboration dans l’effort, les mènerait à la ligne d’arrivée. Et c’est au terme d’un 
sprint étourdissant que SIGUENZA qui s’était distingué au sprint à Pujaut, semblait 
devoir l’emporter. C’était mal connaître son rival qui après un coude à coude serré, 
prenait le meilleur sur le représentant de l’A.V.C. Beaucaire. C’est ainsi que Gérard 
NOGUIER acquit cette réputation de coureur courageux à la fabuleuse pointe de 
vitesse. 
 
Entraigues, victoire de RASCOL : 

Le circuit du plan de 8 Km accueillait les 53 coureurs venus au départ de la course 
d’Entraigues organisée dans le cadre de la fête votive. Les 80 km de l’épreuve furent 
couverts en 2H 02, ce qui signifie que comme par habitude sur cette course, les 
coureurs n’ont pas musardé. Dès les premiers kilomètres la course était lancée par 
DI STEFANO, ROCCI et HERNANDEZ qui tournaient en moins de 12 minutes au tour. 
Après la mi-course sept hommes tentaient l’aventure : RASCOL, GEYZOLLES, PONT, 
MERLIN, PARYA, CHAMBON et SICCARDI prenaient des relais efficaces et au fil des 
tours leur avance s’accentua. MERLIN s’adjugea les primes des derniers tours, Seul 
PONT victime d’une crevaison ne pourra accompagner ces hommes jusqu’au bout. 
C’est avec plus de deux minutes d’avance que les audacieux devaient se disputer la 
victoire et Michel RASCOL, dans un sprint majestueux franchit la ligne le premier 
devant Daniel GLEYZOLLES V.C. Avignon, 3eme Bernard CHAMBON A.S.P.T.T. 
Marseille, 4eme Joseph MERLIN C.V.C. Montfavet, 5eme Serge FARUYA C.V.C. 
Montfavet.    
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 Cette année encore le Président Louis CHAINE a bien des raisons d’être satisfait de 
ses coureurs : Gilbert VIAL, Michel RASCOL, Serge BOREL, Gérard NOGUIER, Francis 
BORNE, Roger BELTRANDO et Jean Marie FERRER.  

 

 
Michel RASCOL, avec le chapeau… ?, Marc DURAND derrière Serge BOREL, Philippe 
GONFOND avec les lunettes, J. Marie FERRER, Christian BOREL. 
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Classement du Grand Prix des Paluds de Noves du 21 juin 

1er   CASTRO Martigues sports 
2eme  FERNANDEZ Montfavet 
3eme  GREGORI François USCS CANESE 
4eme  BOREL Serge USP 
5eme  DEBELLE J. Claude Bollene 
6eme  RASCOL Michel USP 
7eme  TEMPIER J. Paul CV Apt 
8eme  DELHOMME Georges Bollène 
9eme  MISTRAL Lucien Martigues 
10eme  NICOLAS Serge E P Manosque 
 

Classement de la course du 21 juin 1ere étape (matin) 

1er   ANDREU ASPTT Marseille 
2eme  FOURNIER AC Orange 
3eme  PINO UC Cigale 
4eme  BONNARD ASPTT Marseille 
5eme  VIAU UC La Ciotat 
6eme  LLAURENS UC Arles 
7eme  BERNARDINI ASPTT Marseille 
8eme  TAXIL UC La Ciotat 
9eme  BOREL Serge USP 
10eme  ROTAN AVC Aix 
 
Course du 21 juin 2eme étape (Après-midi) 

1er RASCOL Michel 
 
Classement général à l’issue des deux étapes du Grand Prix des Espoirs 

1er   BOREL Serge USP 
2eme  LLAURENS UC Arles 
3eme  RASCOL Michel USP 
4eme  FOURNIER AC Orange 
5eme  BARBOTTI CC Toulon 
6eme  BERNARDINI ASPTT Marseille 
7eme  TAXIL UC La Ciotat 
8eme  ANDREU ASPTT Marseille 
9eme  PINO UC Cigale 
10eme  MELLET UC Arles 
 



 11 

 
1970, les supporters des Paluds attendent les coureurs au mont Ventoux : Michel 
RASCOL, Marcel BOREL, Jules DELEGUE, ….?, Guy GIRARD, Serge BOREL, Thierry 
GUEYTTE, André DELEGUE, Lucienne BOREL, Yvan DELEGUE.  
 

 
Les Palunais passent à la télévision. 

Une année, où le Tour de France empruntait la montée du Mont Ventoux par sa 
face nord, Jules DELEGUE et son équipe avaient rassemblé des cailloux pour écrire 
sur le sol les encouragements dédiés à M. POULIDON. Après avoir réalisé cet 
assemblage, les cailloux avaient été recouverts de la peinture qu’il utilisait pour 
inscrire ces mêmes encouragements sur la route. L’hélicoptère qui filmait l’étape 
avait été attiré par cette attention passionnée, et récompense suprême pour Jules 
et nos Palunais, cette image avait été retransmise à la télévision. Après cet exploit, 
car à l’époque les images diffusées à la télévision étaient véritablement centrées sur 
la course, Jules avait déclaré, « maintenant je peux mourir ».  
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1970 Claude ROBERT lance un défi… son soigneur l’a massé au… sirop d’orgeat !!! 
 

Facéties au village :  

Les superbes résultats de nos Palunais alimentent les conversations de tout le village 
et notamment celles du café du Siècle. Un jour Claude ROBERT, maçon Palunais, 
fera le pari de partir des Paluds en vélo pour escalader les Alpilles et retour au bar. 
Son entourage de l’époque le persuada que tout comme nos athlètes de l’USP, il 
était nécessaire de se faire masser les jambes pour optimiser la performance et le 
rendement de sa musculature. Et c’est M. CHAUVET qui prodigua l’onguent 
nécessaire à cet effet : une bonne dose de sirop d’orgeat. Bien entendu cette 
substance ne donna pas le résultat escompté, pire le sucre du sirop avait collé les 
poils des jambes et Robert eût toutes les peines du monde pour enfourcher sa 
bicyclette tellement il souffrait. Cependant il remporta son pari même s’il dut mettre 
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pied à terre pour atteindre le sommet de la cote. Un bon pastis, cette boisson 
alcoolisée parfumée à l'anis dont les Palunais se délectent, lui fut offert en 
récompense. 
 
 
Le pastis. 

Le pastis est le résultat de la macération de plusieurs plantes : le fenouil et la 
réglisse. Le fenouil a été remplacé par la badiane chinoise dont les fruits sont 
beaucoup plus riches en anéthol. Il se boit en apéritif, complété avec de l'eau. On 
ajoute généralement de cinq à sept volumes pour un volume de pastis. Mais libre à 
chacun de le boire plus ou moins léger, selon ses goûts et la température extérieure 
(il est préférable que l'eau soit fraîche). Lorsque l'on fait le mélange en versant l'eau, 
on passe alors d'une couleur ambrée assez transparente à un jaune trouble un peu 
laiteux. Ce trouble provient de la précipitation de l'anéthol, peu soluble dans l’eau ; 
si l'on attend quelques heures, le précipité disparaît. Ce phénomène apparaît aussi 
lors de la réfrigération du pastis pur (on dit alors que le pastis « paillette »). A cette 
époque et notamment pour la fête votive du village, le pastis se commande au 
mètre. Les verres étaient alignés sur le comptoir puis rempli sans discontinu les uns 
à la suite des autres par le barman qui faisait preuve, à cette occasion d’une habileté 
certaine, car très peu de ce breuvage enivrant ne coule en dehors des récipients. 
 
 

Le SIMC remplace le SMIG. 

C'est par la loi du 11 janvier 1970, prise sous l'impulsion du ministre du Travail 
Joseph Fontanet, que le salaire minimum interprofessionnel de croissance (SMIC) 
remplace le SMIG. Comme son nom l'indique, il est indexé sur la croissance, c'est-
à-dire sur la hausse de la production et du salaire moyen. Son institution permet au 
salaire minimum de croître au rythme de l'enrichissement national. 
 
 

 

 

Le Tour de France 1970. 

Quinze équipes de marques de 10 coureurs sont alignées au départ à Limoges. Eddy 
MERCKX est le grandissime favori de cette 57eme édition couru du 27 juin au 19 
juillet. Il domine OCANA et THEVENET dans tous les compartiments de la course. 
Bernard THEVENET se révélera au public après avoir fait le spectacle vers la Mongie. 
ZOETEMELK se classera deuxième à plus de douze minutes d’un Tour couru à 
35,589km/H.  
 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Boisson_alcoolis%C3%A9e
http://fr.wikipedia.org/wiki/Boisson_alcoolis%C3%A9e
http://fr.wikipedia.org/wiki/Anis_vert
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1970, Jean-Marie LEBLANC en action devant Eddie MERCKX. 

 

1971 

 
De nouveaux articles de la presse locale sont consacrés aux couleurs de 
notre club. : 

Le 20 juin Rolland BONNARD A.S.P.T.T. Marseille s’adjugea avec 6mn d’avance le 
XXIII Grand Prix des Espoirs qui cette année avait retrouvé le circuit de la Calade. 
C’est la neuvième victoire du coureur cette saison. Les spectateurs furent une 
nouvelle fois charmés par la terrible bataille que se livrèrent les coureurs. 
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Malheureusement nos coureurs déçurent quelque peu. Seul Michel RASCOL pouvait 
prétendre à une bonne place, mais un saut de chaîne en pleine bataille lui fit perdre 
le contact.  
 
En 1971 Gérard NOGUIER remporta de belles victoires à Bédarrides, Barbentane, 
Jonquière et Martigues. Celui qui le vit débuter avec un modeste vélo le 20 juin 1970 
au Grand Prix des Paluds de Noves ne pouvait croire à une si vertigineuse montée 
vers la première catégorie. Pourtant Gérard a fait son chemin avec passion, classe 
et un immense courage ! Déjà vainqueur en 1970 à Bédarrides et Verquières, tous 
voyaient en lui un futur champion. Malgré un entraînement peu poussé, (étudiant à 
la FAC de Marseille), il se permettait lui le « petit NOGUIER » de terminer 2eme à 
Miramas. Puis ensuite les vacances aidant, avec son ami Serge BOREL, ils 
multiplièrent les kilomètres et les résultats arrivèrent. Au bout de tous ces kilomètres 
et tant de sacrifices, il y eut la consécration. Il faut noter que Gérard est un des 
rares (ils ne sont que 4 en Provence), 2eme catégorie à avoir réussi l’exploit, car 
s’en est un, de marquer les 25 points nécessaires pour accéder à la catégorie 
supérieure. C’est donc avec SIBILLE, COMBES, PICCA, CHABRAN et autres que notre 
palunais va devoir se frotter en 1972. Pour lutter d’égal à égal avec ces hommes 
confirmés sur le plan régional et même national, il faut des équipiers et un soutien 
que hélas !! l’U.S.P. ne peut lui offrir. C’est avec le sentiment d’avoir accompli son 
devoir, que l’Union Sportive Palunaise va donc laisser partir Gérard NOGUIER vers 
le V.C. des Angles Comité du Languedoc Roussillon. Bien sûr nous aurions aimé le 
garder sous les couleurs « rouge et jaune » qui lui allaient si bien, mais les moyens 
financiers du club étant réduits, il a fallu se résoudre à laisser partir un ami. 
Souhaitons simplement qu’il se souvienne toujours que c’est sous le maillot « sang 
et or » qu’il leva les bras en signe de victoire pour la première fois. Au revoir Gérard 
et bonne chance sous tes nouvelles couleurs. 
 

Le palmarès de NOGUIER en 1971 : 

4 victoires, Bédarrides, Barbentane, Jonquière, Martigues. 
4 fois second : Miramas, Maillane, Avignon, Vacqueyras. 
1 fois troisième : Eyragues 
12 fois dans les douze premiers. 
 
Pierre ROSTAGNO se démène pour vendre les tickets de tombola. 

Pierre ROSTAGNO dont la voiture balai est connue de tous, la Citroën B14 se rendra 
le dimanche matin sur le marché paysan de st Remy réputé pour ses haricots fins, 
et sur le marché aux pèches de Cabannes pour vendre les tickets de la tombola du 
club. Encore un bel exemple de dévouement et d’implication de cet homme 
attachant. 
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M. REYNAUD nous quitte. 

Cette même année le sort frappe une nouvelle fois un membre de la société 
« Gène » M. REYNAUD, Vice-président depuis un quart de siècle est retiré de 
l’estime et de l’affection de tous. 
 

 
 
Classement du 23eme Grand Prix des Espoirs du 20 juin  

1er   BONNARD Rolland ASPTT Marseille 
2eme  ROUSTAN AVC Aix 
3eme  PINO la Cigale 
4eme  TINAZZI ASPTT Marseille 
5eme  BERNARDINI 
6eme  MOSCA 
7eme  TAOU 
8eme  FOURNIER 
Classement du Grand Prix des Paluds de Noves du 14 août  

1er   BOUCHONNEAU Michel Plan Médoc 
2eme  ROUX Roger UC Avignon 
3eme  RASSENT Etienne Sanary 
4eme  LETELLIER J. Louis UC La Garde 
5eme  TOLOSANO J. Claude P Joyeuse 
6eme  BOREL Serge USP 
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7eme  SICCARDI Roland P R Aubagne 
8eme  SIGUENZA Bernard EP Manosque 
9eme  BLANC Gabriel Sanary 
10eme  LLAURENS J UC Arles 
 

 
Martine SOUMILLE à gauche du vainqueur BOUCHONNEAU Michel (A.S. Plan Médoc) 
et Serge BOREL (6eme) et 1er palunais de la course du 14 août. 
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L’U. S. P. organisera également une course à Noves le 31 août et une autre le 14 
septembre à Verquières. 
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St Rémy de Pce, passage sur la ligne, Bernard Capo du club de la Cigale, suivi de Serge 
Surian, avec le maillot de St Rémy Raymond gèrin et Serge Borel de l’USP. 

 

 
Arrivée tumultueuse à St Remy, 1er PINO, 2eme LEJEUNE, 3eme SIGUENZA, 4eme 
ADRIAN, 5eme Serge BOREL. 
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Bulletin municipal 

 
Un grand MERCI à Delphine BRIAN qui a généreusement porté à ma connaissance le 
premier Bulletin municipal que la famille SOUMILLE avait conservé. 
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Autres documents de cette époque prêtés par Delphine BRIAN et la famille 
SOUMILLE :  
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L’Automobile : La CITROEN GS 

Dès 1960, un prototype dénommé C60, dessiné par Flaminio Bertoni et répondant 
au cahier des charges de la GS fut réalisé. Présenté comme berline, ce véhicule 
ressemble à une "super Ami 6" avec un avant esthétiquement proche de la DS. Ce 
qui frappe le plus est la ligne arrière qui se termine par une lunette inversée en 
forme de Z qui donnera naissance un an plus tard à la berline Ami 6. Le moteur de 
la C60, à 4 cylindres à plat dérive des 2 CV et Ami. Il est également culbuté. Ce 
premier projet de voiture moyenne chez Citroën est cependant abandonné alors 
qu'il semblait assez avancé. Un prototype C60 est encore aujourd'hui conservé par 
Citroën. 
 

 
CITROEN GS 
 

Le Tour de France 1971. 

Luis OCANA est convaincu de pouvoir battre Eddy MERCKX. L’étape d’Orciéres-
Merlette lui servira à entrer dans la légende, il relègue le « cannibale » à près de 
neuf minutes. Le Belge ne s’avoue pas vaincu et commence à grignoter son retard 
vers Marseille. Malheureusement l’orage du col de Mente met fin à ce fantastique 
duel, OCANA chute lourdement dans la descente et ne pourra rejoindre l’arrivée. La 
moyenne horaire de ce Tour est de 36,925km/h. 
 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Flaminio_Bertoni
http://fr.wikipedia.org/wiki/Citro%C3%ABn_Ami_6,_8_et_Super
http://fr.wikipedia.org/wiki/Citro%C3%ABn_DS
http://fr.wikipedia.org/wiki/Citro%C3%ABn_2CV
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1971, OCANA réalise un exploit. 
 

 

1972 

 
Programme chargé de l’U.S.P. 

Au cours de cette année le club organisera les événements suivants : 
Le Grand Prix des Espoirs le 9 juillet, puis 85 coureurs prirent le départ du Grand 
Prix des Paluds le 12 août dans le cadre de la fête votive, à Noves le 30 août et 
enfin à Verquières le 9 septembre. A noter que pour les deux compétitions 
organisées dans le village, les gendarmes ont été rétribués de la somme de 60 francs 
(2 fois 30F). 
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Le 8 décembre le concours de belote a permis aux différents vainqueurs de gagner 
un coffret de cognac, deux faisans, deux lapins, six chachas, deux pintades, six 
tourdres, et deux saucissons. 
Un autre concours de belote eut lieu le 14 décembre, suivi par un concours de loto 
du 19 décembre et un autre pour noël. 
 
Classement du Grand Prix des Espoirs du 12 août 1972  

1er   MATHIEU Christian PSCV 
2eme  FERRY Patrick VC Apt 
3eme  NADEO G VC Apt 
4eme  BARBOTTI Hugues ES Monterouse 
5eme  BRUN Serge PSCV 
6eme  BEAUQUIS JC AC orange 
7eme  ARAGNO Christian P Joyeuse 
8eme  PETENATTI Robert Castel jeunesse 
9eme  MOSCA Christian VC Aubagne 
10eme  GASQUET Gérard ACME 
 
SIGUENZA de Manosque remportera le Grand Prix des Paluds de Noves en 1972 
 

 
1972, Jules DELEGUE supporter de POULIDOR et spécialiste du marquage au sol. Au 
centre Yvan DELEGUE son petit-fils. 
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Le village. 

Dans les années 1970, un gagnant de la loterie nationale est venu de Verquières, 
chercher son chèque de 5 millions de francs à la droguerie REYNAUD. Joli souvenir 
figé par ce cliché réalisé par l’Agence Recoupé, 13 Bd Félix Faure 92-CHATILLON-
s/BAGNEUX tél. 253-09-53. 
 
Le gagnant de 5 millions de francs à la droguerie REYNAUD 

 

 
Le gagnant de 5 millions de francs est venu en famille de Verquières retirer son chèque 
à la droguerie REYNAUD. Marcel REYNAUD et son épouse Simone, derrière la caisse 
enregistreuse. 
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Bulletin municipal
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L’Automobile : La RENAULT 5 

 
En janvier 1972, la marque investit le marché de la mini, ce qu'elle n'avait jamais 
fait auparavant. 
La Renault 5 va connaître un grand succès. En 1980, grâce à l'apport de sa 
version 5-portes lancée en juillet 1979, sa part du marché français des voitures 
neuves sera de 16 %. La Peugeot 205, qui lui ravira ensuite la première place du 
marché français certaines années, ne fera après pas mieux que 12,8 % en 1985.  
 

 
RENAULT 5 
 

Le Tour de France 1972 

 
Tout le public attend avec impatience l’opposition MERCKX – OCCANA après 
l’accident survenu en 1971 au Castillan. Une nouvelle chute dans les Pyrénées 
l’éloignera de la lutte pour la gagne et laisse MERCKX seul face à Cyrille GUIMARD 
qui lui offre une très belle opposition. Souffrant d’un genou, GUIMARD est contraint 
à l’abandon et Eddy lui offrira symboliquement le maillot vert à Paris. 88 coureurs 
valeureux sur les 132 au départ franchiront la ligne d’arrivée à la moyenne de 
35.371km/h.  
 
Eddy MERCKX maillot jaune et vert, 
Lucien Van IMPE maillot à pois. 
 

http://fr.wikipedia.org/wiki/1972
http://fr.wikipedia.org/wiki/Segment_automobile
http://fr.wikipedia.org/wiki/Peugeot_205
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1973 

 
Assemblée générale. 

Les sociétaires réunis en assemblée générale le 30 novembre pour le renouvelleront 
des cadres, ont dans un premier temps assisté à un discours d’adieu très émouvant 
du Président Louis CHAINE qui exprima son désir de se retirer pour laisser la place 
aux jeunes. Ce discours et la nomination de M. Georges RASCOL à la présidence de 
la Société ont marqués profondément l’histoire du club. A l’issue du vote secret les 
personnes élues pour la gestion de la Société sont les suivantes : 
 
Président d’Honneur : CHAINE Louis et LAUGIER Justin 
Président actif : ………. RASCOL Georges  
Vice-Président : ………. PECOUT Albert et DELEGUE Jules 
Secrétaire : …………….. BOREL Lucienne 
Secrétaire adjoint : …. REYNAUD Yvon 
Trésorier : ……………. FERRIER René 
Trésorier adjoint : ….. BOREL Marcel 
Commissaires : ………  GRET Yves, GRET Gilbert, BOREL Serge, RASCOL Michel et 

DELEGUE Jules 
Receveur : ……………. ROSTAGNO Pierre et GRET Yves 
 
Programme du 40eme anniversaire du club. 

Pour son 40eme anniversaire l’U.S.P. avait mis sur pied un calendrier événementiel 
de circonstance : 
 
 ● Le samedi 16 juin une course toutes catégories offrit un spectacle magnifique 
aux palunais venus nombreux pour encourager ces compétiteurs. 1500 franc de prix 
ont été distribués aux compétiteurs venus de tout le sud de la France. En voici le 
classement : 
 
Classement de la course du 16 juin 
  
1er   BORGNA C ASPTT Marseille 
2eme  CHAFFIOL Y AVC Aix 
3eme  OUDET M ASPTT Nice 
4eme  TINAZZI Marcel ASPTT Marseille 
5eme  CORDOBA J AC Bollene 
6eme  MARETTE P AS Berre 
7eme  COMBES P.L. AVC Aix 
8eme  ALONZO F UC Monaco 
9eme  ESTEBAN A AC Bollene 
10eme  BEAUQUIS J. C. AC Orange 
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● Le dimanche 17 juin le Grand Prix des Espoirs accueillait les 2eme, 3eme et 4eme 
catégories. Le montant des prix distribué s’élevait à 600 francs. 
A l’issue d’une course superbe, les commissaires rendaient public le classement 
suivant : 
 
Classement du Grand Prix des Espoirs accueillait du 17 juin 

 
1er     TURIN U.C. Le Thor, 
2eme   TESSEIRE Petite Reine Aubagne, 
3eme   ROUSTAN U.S. Salon,  
4eme   NOVELLI S.S.M.C. Manosque,  
5eme   LEJEUNE P.S.C.V.,  
6eme   BECK Hubert A.C.M.E,  
7eme   DOSSETTO A.V.C. Aix,  
8eme   LLAURENS U.C. Arles,  
9eme   BELLONE U.C. Salon,  
10eme LE CARPENTIER E.S. Manosque 

 

 
17 juin, Louis Chaine devant les coureurs 
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● Ce même dimanche, un concours de boules pour les enfants eut le succès espéré. 
 
● Le Grand Prix des Paluds de Noves du samedi 11 août organisée dans le cadre de 
la fête votive offrit un beau spectacle, et Pierre ROSTAGNO eut l’occasion de 
promener son tout récent « Tube Citroën » derrières les pelotons. J. P. FAREL 
couvrit les 12 tours de circuit en 2H25 minutes. 
 
Classement du Grand Prix des Paluds de Noves du samedi 11 août 

 
1er   FAREL J.P. VC les Angles 
2eme  MATHIEU C PSCV 
3eme  GIBELIN Ghis AC Nimes 
4eme  MAURIN J ASPTT Marseille 
5eme  ADRIAN M Manosque 
6eme  MARECHAL M UC Arles 
7eme  MARCIA AS Berre 
8eme  HEURTER J. M. UC Avignon 
9eme  BESSON G VC St Chamas 
10eme  BERGEREAU VC Beaunois 
 
● Le 7 décembre un concours de belote rassembla 30 joueurs qui se sont partagés 
un coffret de cognac, deux faisans, quatre lapins, six chachas et douze tourdres. 
 
● Un deuxième concours de belote permit aux 36 beloteurs de se partager un lièvre, 
deux faisans, quatre lapins, six chachas et douze tourdres. 
 
● Le 17 décembre un nounours agrémenta la loterie organisée dans le cadre du 
concours de loto apprécié par les palunais. 
 
● Le 24 décembre un deuxième concours de loto a été organisé par les sociétaires 
qui avaient achetés pour l’occasion :  
 
Les lots du loto du 24 décembre 

 
1 lièvre + 1 faisan + dindes 125,60F, 
1 lièvre 37.40F 
3 faisans 66F,  
1 poupée 40F,  
1 couverture 30F,  
1 dessus de lit 50F,  
2 filets garnis 30F,  
2 boites de gâteaux 16F, 
4 gibassiers 16F 
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En 1983, Louis CHAINE écrira ces quelques lignes : 
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Raymond POULIDOR en plein effort, une photo précieusement conservée par Jules 
DELEGUE. 
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Le Tour de France 1973 

MERCKX a gagné le Giro mais ne participe pas au Tour de France. OCANA en grande 
forme a pour principaux rivaux, FUENTE, POULIDOR et THEVENET. Poupou sera 
encore victime de la malchance et contraint à l’abandon après une chute dans la 
13eme étape. Luis OCANA gagne cette 60eme édition à la moyenne de 33,918km/h. 
 
 

1974 
 
Un loto mémorable. 

Sous l’influence de son nouveau Président, l’Union Sportive Palunaise organisera en 
1974 un formidable loto qui mènera aux Paluds de Noves, une foule considérable et 
permettra ainsi au club, de renflouer sa caisse !!! 
 
Marcel BOREL, formidable commentateur tient en haleine les spectateurs. 

Le savoir-faire de Marcel BOREL s’exporte…  Ici à noves au mois d’août accompagné 
de Georges RASCOL casquette et lunette noire devant le podium. 
 

 
Marcel BOREL au micro tient en haleine les nombreux spectateurs. 
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1974, Marcel BOREL sollicite les applaudissements pour le vainqueur. 
 

Martial Crouzet vainqueur des moins de 14 ans à Noves 

 
1974, Martial CROUZET vainqueur des moins de 14 ans à Noves sous les yeux de sa 
maman (à droite) fière de cet exploit. 
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Photo de Pascal Mathieu, Marc et Luc Ferrier 

 
1974 - Marc FERRIER, Pascal MATHIEU et Luc FERRIER avec leur vélo de course. 

 

 
Disparition brutale de Georges RASCOL. 

Hélas ! Georges RASCOL ne put mener à bien toutes ses espérances car il nous 
quittera brutalement en 1976. Homme d’action, sportif, il avait pour notre club de 
grands projets…  Sa disparition causera un grand vide parmi les sociétaires. 
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1974, Georges RASCOL ici avec le micro à coté de Marcel BOREL, et sur le podium 
Chantal BOREL, Guy RASCOL, Yves GRET, René FERRIER. 
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Lucienne BOREL, Jules DELEGUE et Justin LAUGIER sont décorés. 
 

 
 

 
Jules DELEGUES sera également décoré tout comme Justin LAUGIER. 

Etienne QUENIN a fait 
tout spécialement le 
déplacement de Marseille 
pour venir décorer nos 
Palunais d’une juste 
récompense. 
 
Ici Lucienne BOREL 



 48 

 
Juin 1974, Etienne QUENIN membre éminent de la Fédération Française de Cyclisme 
en Provence, a décoré Lucienne BOREL, Justin LAUGIER et Jules DELEGUE. 

 

 
1974, Gilles GEORGES (ES Cavaillon) beau vainqueur aux Paluds, fera une brève 
apparition chez les professionnels quelques années plus tard. A sa droite Justin 
LAUGIER et à sa gauche Yvan DELEGUE, Roger FORELLI, Francis ROMERA dit 
« Paquo » juste derrière, Jules DELEGUE et Georges RASCOL au micro. 
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Résultats des courses du 02 juin 1974 

 
Le Grand Prix des Espoirs réservé aux juniors proposa aux coureurs de parcourir 
les 80km. A cette occasion 700 francs de prix furent distribués. Régis ROQUETTA 
avait marqué par toute sa classe cette épreuve. Il réussira à grossir les rangs des 
professionnels après s’être construit un palmarès élogieux chez les seniors. 
 
Régis Roquetta vainqueur du Grand Prix des Espoirs 

1er   ROQUETA AVC Aix 
2eme  GIBELIN ASPTT Marseille 
3eme  DIAZ US Hyères 
4eme  SAORINE Toulon 
5eme  BERAUD UC Salon 
6eme  NABET PJ 
7eme  TINAZZI S ASPTT Marseille 
8eme  BAGARRE UC St André 
9eme  FAUTRIER G PJ 
10eme  SALVA JM PJ 
 

Classement de la seconde course qui avait réuni 34 minimes 

1er   GOGO Henri PR Aubagne 
2eme  VEZY JL AVC Aix 
3eme  MISTRAL G GH Les Martigues 
4eme  DELARCI J. R. La Ciotat 
5eme  BIZIEN H US Toulon 
6eme  ANAUBERTO P GH les Martigues 
7eme  TICHADELLE R PJ 
8eme  GAZELLE P AVC Aix 
9eme  NENZI Pierre VC La Cigale 
10eme  GEORGES Bruno ES Cavaillon (frère de Gilles) 
 
Classement du Grand Prix des Paluds de Noves du 14 août  

1er   GEORGES ES Cavaillon 
2eme  NICOLAS AVC Beaucaire 
3eme  HERAUD UC Avignon 
4eme  PARODI SC Phocéen 
5eme  TEISSEIRE Aubagne 
6eme  BOURNIQUEL Marseille 
7eme  LLAURENS UC Arles 
8eme  MANSON Nîmes 
9eme  FAREL UC Avignon 
10eme  PEILLON Vélo Griffon 
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Victoire de Christian MOSCA VC Aubagne le 7 septembre à Verquières à l’issue d’un 
sprint massif, dans le cadre de la fête votive du village. Justin Laugier à gauche et 
Georges Rascol au micro, car c’est l’USP qui organisait cette épreuve. 
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L’Automobile : La Volkswagen Golf 

 
La Golf est une automobile, de la gamme dite compacte, de la marque allemande 
Volkswagen. Elle a été produite à 25 millions d'exemplaires. Sa tenue de route, sa 
fiabilité et sa qualité d'assemblage en font sa réputation. C'est une automobile à 
hayon (des versions tricorps existent, mais marginalement en Europe). Apparue en 
1974, six générations se succèderont. Dominante dans la gamme des compactes en 
Europe, elle verra apparaître, à partir des années 2000, une concurrence de plus en 
plus aiguisée. 
 

 
Volkswagen Golf 

 

Le Tour de France 1974. 

Eddy MERCKX remporte son 5eme Tour de France en cinq participations. En 
l’absence de OCANA et ZOETEMELK, MERCKX domine mais connaît quelques 
moments de faiblesse notamment dans les Pyrénées. A noter également que pour 
la 1ere fois de son histoire, le Tour fera une escapade en Angleterre.  105 coureurs 
sur les 130 au départ seront classés, et MERCKX bouclera les 4098km à la moyenne 
de 35,241km/h.  

http://fr.wikipedia.org/wiki/Automobile
http://fr.wikipedia.org/wiki/Marque_commerciale
http://fr.wikipedia.org/wiki/Allemagne
http://fr.wikipedia.org/wiki/Volkswagen
http://fr.wikipedia.org/wiki/Tricorps
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1974, Eddie MERCKX gagne avec panache. 

 
 

1975 
 
Les jeunes du village jouent au football et pédalent sur le circuit de la Calade. 

Peut-être galvanisée par les exploits de Bernard THEVENET sur le Tour de France, 
une poignée de jeunes des Paluds de Noves âgés de 12 à 14 ans, dont je faisais 
partie, s’était donnée rendez-vous au centre du village, sur le terrain de handball 
tracé sur une plaque de goudron, partiellement bordée de grillage afin de retenir 
les ballons incontrôlés. Cette aire de jeu était également le théâtre des fameux 
matchs de football que nous avions baptisé « France – Espagne », car les enfants 
des ouvriers agricoles en majorité espagnols, prenaient part à ces joutes épiques et 
passionnelles dans le camp adverse, les jeudis après-midi, jour de la coupure 
scolaire. Je me souviens notamment de Pascal MATHIEU, Alain ENGLAN dont le père 
exerçait le dur métier de forgeron quelques maisons plus loin, Pascal REYNAUD, 
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Jean Marc BEZERT, Yvan DELEGUE, Bernard et Jean Claude FABRE, Pierre FERRIER, 
Patrick SOUMILLE, Jean Claude SOLAT et Martial CROUZET, très souvent désigné 
comme capitaine d’équipe parce qu’il avait déjà emmagasiné une solide expérience 
au travers de l’équipe de football de Noves. Son frère Franck confronté à des 
problèmes d’asthme, assurait pourtant l’arbitrage de ces confrontations le long de 
la touche. Il n’avait pas besoin de pénétrer sur le terrain car personne n’osait 
contester ses décisions suffisamment justes et honnêtes pour être appréciées de 
tous. A tour de rôle nous endossions, le nom des vedettes de l’Olympique de 
Marseille de l’époque, notamment SKOBLAR qui claquait sa vingtaine de buts par 
saison sur les passes décisives du virevoltant MAGNUSSON sous l’œil expérimentait 
de l’entrainer M. ZATELLI.  Quelques fois les grands détournaient de quelques 
mètres leur chemin en direction d’un des deux bars du village pour venir voir ces 
petits teigneux. Je me souviens même que certaines de nos actions générées des 
applaudissements impromptus de ces supporters restaient sagement le long de la 
touche. Alphonse PLAZZAS dont les parents d’origine Espagnole exploitaient les 
terres de mas de « Fond Chaine », était un des rares supporters de l’équipe dite 
« Espagnole ». Une image me revient également à l’esprit, celle d’Éric ROBERT qui 
réussissait à rouler sur la roue arrière de son mini vélo pliable tout le long du terrain. 
C’était le seul à cette époque à réaliser cette prouesse. Ce terrain de jeu disparaitra 
quelques années plus tard pour laisser la place à la salle des fêtes, appelée « salle 
de l’amitié » pour perpétuer le souvenir de ce formidable élan de solidarité et de 
dévouement des « Grands du village » qui se sont associés bénévolement à 
l’édification de ce bâtiment. 
 
Equipe de France des fameux matches France – Espagne de 1969 au Paluds 

 
Debout de gauche à droite : Pascal MATHIEU, Bernard FABRE, Jean Pierre TRIADON, 
Didier DURAND, Jean Claude Fabre, Pascal RAYNAUD, Assis : Brice THOMAS, Pierre 
FERRIER, Martial CROUZET avec le ballon, Stéphane THOMAS, Yvan DELEGUE. Photo 
prise devant le terrain de handball. 
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1974 – Debout de gauche à droite : Jean Marc BEZERT, Didier DURAND, Bernard 
FABRE, Pascal PAULEAU, Jean Pierre TRIADON, 
Devant Jean François CHABAS, Jean Claude SOLAS, Martial CROUZET et Jean Pierre 
RIQUEAU. 
 

Course des Palunais sur le fameux Tour de la Calade 

Donc, Martial CROUZET, Pascal MATHIEU, Jean Marc BEZERT, Jean Claude SOLAT, 
Pierre FERRIER, Alain ENGLAND, Yvan DELEGUE et moi-même étions tous venu au 
rendez-vous fixé la veille après un match de football, avec nos vélos de course 
équipés de quatre et parfois cinq pignons pour les mieux lotis, pour prendre le 
départ de cette épreuve. Celle-ci empruntera une fois le tour de Calade (8.2km), 
circuit autour du village que l’USP utilisait pour l’organisation de ses rencontres 
sportives. Éric ROBERT un peu plus âgé que nous, arriva enfin sur sa mobylette 
rouge. Il avait été sollicité pour précéder notre petit groupe durant l’épreuve comme 
sur le Tour de France.  Tout le monde était prêt pour le départ de la course.  
Martial vainqueur de la course des moins de 14 ans à Noves l’année précédente, 
donnât à ce titre, le départ de cette chevauchée à partir de la ligne que Jules 
DELEGUE traçait chaque année en travers de la route, face au podium installé 
quelques heures avant le départ officiel des épreuves organisées par l’USP. Située 
à l’angle sud Est du parking du café du Siècle, cette ligne permettait au gré des 
organisateurs, de faire partir les coureurs vers le Sud ou vers le Nord, selon le tracé 
du circuit emprunté par les concurrents. En effet les organisateurs savaient 
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privilégier un sens de circulation permettant les changements de directions sans que 
le peloton ne coupe la route afin de respecter le code de la route qui règlement 
strictement la circulation à droite ou à gauche de la chaussée selon les pays. Il s'agit 
probablement de la règle de circulation la plus ancienne, car les premières 
réglementations remontent à plus de 200 ans, précédant de beaucoup l'apparition 
des véhicules à moteur. Pourtant très souvent le peloton s’étalait sur la totalité de 
la route… 
 
A cette époque la circulation routière n’était pas aussi intense que celle 
d’aujourd’hui, ce qui nous permettait de nous régaler en relative sécurité. Nous 
avons traversé presque tranquillement le village en direction du nord, Aimé RAFFIN 
marchand de cycle du hameau, nous gratifia d’un petit sourire à notre passage 
devant le magasin. Puis à partir des quatre chemins les attaques fusèrent sans 
relâche. Éric ROBERT toujours placé quelques mètres devant les premiers d’entre 
nous, se délectait littéralement devant cette débauche d’efforts désordonnés. A 
l’approche de la ligne d’arrivée, le peloton était au complet et Jean Claude SOLAT 
régla le sprint avec quelques longueurs d’avance sur le restant de la troupe. 
Une autre course aussi agitée permit au même groupe de copains de s’amuser avant 
celle réservée aux non licenciés du 25 août à Noves. Le Vélo Club Novais avait à 
nouveau souhaité faire découvrir la bicyclette au moyen d’une course réservée aux 
enfants des villages environnants, organisée dans le cadre de ses festivités. Toute 
l’équipe Palunaise était au départ, au milieu d’un peloton constitué d’une trentaine 
de participants. Nous nous connaissions pratiquement tous car nous fréquentions le 
même collège de Châteaurenard. J’avais pour cette occasion remplacé mon 
Motobécane vieillissant par le Peugeot orange, équipé de cinq vitesses de mon oncle 
Jean Marie CHAUVET, ce qui avait tout de suite attiré l’attention de Martial 
CROUZET.  Le départ fut donné par le speaker local, et dès l’entame des premiers 
mètres, de nombreuses attaques infructueuses impulsèrent une allure soutenue. Au 
second tour d’un circuit de trois kilomètres, Martial CROUZET plaça un démarrage 
dont il avait le secret sur la gauche de la route. Je sautais immédiatement dans la 
roue avant de le relayer vigoureusement. Personne n’avait pu suivre l’allure effrénée 
que nos relais permettaient de soutenir. L’offensive avait été décisive et d’un 
commun accord nous nous partagions les primes distribuées à chaque tour et à 
l’amorce du dernier kilomètre, j’ai réussi à me dégager pour finir seul sur la ligne. 
Martial termina second à quelques secondes et un sprint massif enthousiasma les 
nombreux spectateurs massés sur la ligne d’arrivée. Mon père qui avait assisté à 
cette victoire, était visiblement très content et je n’ai jamais su qui avait été le plus 
fier de nous deux ce jour-là. Martial CROUZET me félicita chaleureusement après 
l’arrivée, ce qui me fit un énorme plaisir car l’avais beaucoup de respect pour ce 
passionné de sport. 
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Luc Ferrier vainqueur de la course des non licenciés à Noves le 25 août  

 
1975, Luc FERRIER vainqueur de la course des non licenciés, derrière à droite Jean 
Marc BEZERT, Marius TRIADON, Martial CROUZET et sa maman. 

 
Trois petits du village Philippe CŒUR, André GAILLARDET et Luc FERRIER 
se lancent dans la compétition cycliste. 

A la fin de l’année, mon père, me fit choisir entre l’acquisition d’une mobylette ou 
d’un vélo. En effet il était hors de question que je puisse accéder aux deux, car mon 
père Francis était un petit maraîcher qui réussissait à peine à équilibrer sa 
comptabilité, tandis que le modeste revenu de ma mère, Claude, ouvrière 
spécialisée chez A. Z. à Saint-Andiol, permettait tout jusque de combler les périodes 
sans production agricole. Surpris par cette victoire tout à fait inattendue, et par 
l’attrait de pouvoir enfourcher un vrai vélo de course, il ne me fallut pas beaucoup 
de temps pour livrer ma réponse et au début de l’année 1976, je rejoignais Philippe 
CŒUR autre enfant du village, à l’Etoile Sportive Cavaillonnaise, tandis qu’André 
GUAILLARDET, autre Palunais, courait sous les couleurs du club de Montfavet.  
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Philippe Cœur se distingue déjà en 1975. 

 

 
1975, Philippe Cœur en course au Paluds de Noves 
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1975 Philippe Cœur en plein effort. 
 

 
Fille en jaune ?, Mireille Auzias, Arthur Cœur (Père de Philippe), Odile Ajouc, Nadine 
Delègue, Philippe Cœur et Marius Triadon. 
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Résultats des courses : 
Le 18 mai course de minimes : 

1er   MOUSSAS UC la Cigale 
2eme  BARCELLO UC Gardeen 
3eme  SOCCODATO PSCV 
4eme  LEPORE UC Letoile 
5eme  GEDAN PJ 
6eme  MAESTRO UC Aubagne 
7eme  DALMASSO UC Avignon 
8eme  DIBENEDETTO PJ 
9eme  MASSOT PJ 
10eme  ANDRE PJ  
 
 
Le 18 mai course de Juniors (Grand Prix des Espoirs): 

1er   TONUSSI UC Salon 
2eme  SPINELLI UC Aubagne 
3eme  OLLIER US Gombertois 
4eme  CHALAGIRAUD AVC Aix 
5eme  NASSI VC St André 
6eme  GOMEZ AVC Aix 
7eme  MAURIBRIC VC Ciotaden 
8eme  CHIARONI AVC Aix 
9eme  CARLES AVC Aix 
10eme  BARCELLO VC Ciotaden 
  
Le 16 août, course de seniors 

1er   DUFOR Germain UC Avignon 
2eme  CŒUR Philippe ES Cavaillon 
3eme  CORDOBA José Bollene 
4eme  BAYOL Joel St Remy 
5eme  WATTIER Greil 
6eme  CECCHINI Patrick Nice 
7eme  PAGET Yves Nîmes 
8eme  GEORGES Gilles ES Cavaillon 
9eme  SIGUENZA Bernard Longumeaux 
10eme  GAGES Didier Créteil  
 

Le 18 mai course de cadets : 

1er   CANAVESE AS Berre 
2eme  BETTINI PJ 
3eme  SIRKONSZINSKI AS Berre 
4eme  LAURIN PJ 
5eme  GAILLOL ACME 
6eme  HIGOUNINE Gardanne vélo 
7eme  ROLFO PSCV 
8eme  MASSA UC la Ciotat 
9eme  SPINELLI UC Aubagne 
10eme  GOURCHIDIAN PSCV  
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DUFOR Germain UC Avignon, vainqueur aux Paluds de Noves devant Philippe CŒUR 
au mois d’août. A gauche Michel BELTRANDO, sur le podium Joseph RICARD, Alain 
REYNAUD. 



 61 

 



 62 

Palmarès 1975 de Philippe CŒUR enfant des Paluds de Noves. 

 
 
L’année suivante, Philippe d’une gentillesse exquise, réussira à gagner la course 
d’Orange organisée sur le sélectif circuit du quartier du « Grés » tracé au milieu des 
fameuses vignes de Châteauneuf du Pape dont le vin sincère et pleins d’arômes, 
régale encore aujourd’hui les papilles gustatives des connaisseurs argentés. 
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1975, Justin LAUGIER et Jules DELEGUE fervents supporters Palunais de POULIDOR. 
 

 
1975, Jean SUZINI au centre et … 
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Bulletin municipal 
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Le Tour de France. 

MERCKX prend le pouvoir mais n’écrase pas le Tour. L’étape de Pra Lou constitue le 
sommet de cette édition et d’un des drames dont la grande boucle a le secret. 
MERCKX part seul dans ALLOS effectue une descente hallucinante et monte sur Pra-
Lou avec 1mn d’avance sur ses poursuivant quand vint cette terrible défaillance 
dans les derniers kilomètres de l’étape où Bernard THEVENET lui prendra près de 
3mn. Bernard THEVENET poursuivra son offensive dès le lendemain à Briançon 
après être passé en tête au sommet de l’Izoard. Il franchira la ligne d’arrivée qui 
pour la 1ere fois de son histoire sera située sur les Champs Elysées, en compagnie 
des 86 rescapés qui ont effectués les 3999km proposés à la moyenne de 
34,899km/H. 
 
Bernard THEVENET maillot jaune 
Rik VAN LINDEN maillot vert  
Lucien VAN IMPE maillot à pois. 
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1975, Lucien VAN IMPE sera un adversaire coriace pour Bernard THEVENET. 
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1976 
 
Philippe CŒUR et Luc FERRIER à L’Etoile Sportive Cavaillonnaise. 

Philippe CŒUR avait intégré l’Etoile Sportive Cavaillonnaise du Président Lucien 
VIDAU en 1975. De belles qualités physiques et morales lui ont permis, dès la 
première année de compétition de se construire un joli palmarès. Son Père Arthur, 
qui l’accompagnait sur toutes les courses avec sa belle DS Citroën, prenait un 
énorme plaisir à narrer les exploits de son fils la semaine suivante au comptoir du 
café du siècle situé juste à côté de son garage Citroën. Il revivait intensément la 
course et au fil des nombreux pastis engloutis, la course se durcissait toute seule, 
l’exploit accompli par Philippe devenait énorme… 
 

 
1976 Equipe de l’E.S. Cavaillonnaise, Luc FERRIER à gauche et Philippe CŒUR à droite 
du 2eme rang.  
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Philippe Cœur gagne à Orange en 1976. 
 
 

 
1976 Philippe Cœur à Châteauneuf du Pape (en 3ème position) 
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1976, Philippe Cœur à droite se distingue encore en course. 
 

 
1976 Philippe Cœur au Paluds de Noves 
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1976 Philippe Cœur en tête du peloton sur le passage de la ligne au Paluds de Noves 
 

 
Philippe Cœur et son frère Alain 
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1976, belle course de Philippe Cœur au Paluds de Noves. 
 
Sur le podium :  
Joseph Ricard avec le chapeau, Serge Borel qui est derrière René Ferrier, Guy 
Rascol, ?, Chantal Borel et l’enfant peut être Ludovic Borel ? 
 
Au 1er rang : Mireille Auzias, Odile Ajouc, Philippe Cœur, Georges Rascol et Jules 
Delègue. 
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Le vin de Châteauneuf du pape 

Châteauneuf du pape est une appellation locale ou cru des côtes-du-rhône 
méridionaux dont le terroir s'étend dans le département de Vaucluse. Ce territoire 
surprend, par son aridité, et par ce vent du nord nommé Mistral, qui souffle ici plus 
de cent trente jours par an. Grace à lui Châteauneuf du Pape bénéficie d’un 
ensoleillement plus que généreux (2800 heures annuelles) et il efface rapidement 
tous les effets négatifs de la pluie, épargnant la vigne de nombreuses maladies. 
L'appellation Châteauneuf du Pape, la seconde en importance après celle de Saint-
Émilion, couvre la commune de Châteauneuf du Pape et une partie de celles 
d'Orange, Bédarrides, Sorgues et Courthezon. C'est ici que prit corps pour la 
première fois la notion d'AOC appellation d'origine contrôlée avec la constitution en 
1923 par le baron Pierre Le Roy de Boiseaumarié d'un syndicat de défense. 
Résultats de l’année 1976 
 
 
 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Courth%C3%A9zon
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Ma première véritable course cycliste. 

C’est donc en 1976 qu’accompagné de Philippe, je signais ma 1ere licence cyclisme 
à l’Etoile Sportive Cavaillonnaise. Aux Paluds le club existait et organisait des 
courses, mais il n’y avait plus de coureur. Philippe au palmarès éloquent, me 
conseilla de le suivre jusqu’à Cavaillon où le Président Lucien VIDAU me reçut 
chaleureusement au sein d’une solide équipe composée d’une trentaine de 
compétiteurs. Je fus lancé très vite dans le bain de la compétition, à l’occasion de 
la 1ere étape du tour des Bouches du Rhône le 4 avril, où je côtoyais de futurs 
champions comme Eric CARITOUX. Intimidé par le nombre de participants, le 
peloton était composé de plus de 150 coureurs, nous nous élançâmes d’un stade 
immense de la ville d’Aubagne, serrés comme des anchois au sein de cette formation 
où mon positionnement se dégrada rapidement. Je dégringolai jusqu’à la fin du 
groupe avant d’être lâché dans la première difficulté de l’épreuve. Pourtant je 
réussissais à m’accrocher pour couper la ligne d’arrivée à plus de 15mn du 
vainqueur, mais dans les délais fixaient par les commissaires pour pouvoir prétendre 
à continuer cette épreuve composée de 8 étapes qui s’étalées tout au long de la 
saison. C’était pour moi un véritable exploit, car je n’avais jamais roulé en peloton 
et être au milieu de cet essaim en mouvement où les compétiteurs se frôlent, 
s’appuient épaule contre épaule, s’engueulent, plaisantent, où il faut être attentif au 
moindre coup de frein annonciateur de chute, m’avait littéralement épuisé. A l’issue 
de cette épreuve j’étais plutôt fier de cette performance. Réussir à terminer la course 
dans les délais sera l’objectif qui m’accompagnera tout au long de ces 8 étapes qui 
s’étaleront du 4 avril au 11 juillet. Ce fut une saison d’apprentissage qui me permit 
de trouvait mes repères et me donna confiance pour poursuivre l’année suivante 
cette expérience sportive. Je terminais le tour des B.D.R à la 60eme position à 1h 
41 du vainqueur Éric CARITOUX. 

04/04/1976, au départ de ma 1ere course, 1ere étape du tour des BDR, Aubagne – La 
Ciotat. 
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1976 - Luc FERRIER cadet 1ere année. 
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Finir le tour des bouches du Rhône sera mon objectif en 1976. 
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Richement récompensée, cette épreuve avait pris une importance considérable dans 
la région. 
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Éric CARITOUX, naissance d’un champion. 

C’est donc cette année que j’assistais aux premiers exploits d’Éric CARITOUX qui 
glanera tout au long de cette saison de nombreuses victoires sur les courses 
régionales. Puis au fil des années, il deviendra le coureur talentueux du sud de la 
France avant d’être remarqué par Jean de Gribaldy qui l’orientera vers le cyclisme 
professionnel dès 1983. Excellent grimpeur, il remportera le Tour d'Espagne en 1984 
et sera champion de France sur route à deux reprises en 1988 et 1989. 
 

  

http://fr.wikipedia.org/wiki/Jean_de_Gribaldy
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Eric CARITOUX en 1984   1984 avec l’équipe SKIL 
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Eric CARITOUX sur le prologue du TOUR DE FRANCE 1993 
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Une partie du palmarès d’Éric CARITOUX : 

 
1982  
Tour du Vaucluse 
3e du Tour de Lorraine 

 
1984  
4ea étape de Paris-Nice 
7e étape du Tour d'Espagne 
Tour d'Espagne 
Bol d'or des Monédières 
Tour du Haut-Var 
2e de la Polynormande 
3e du Grand Prix de Plouay 

 

 
1988  
Champion de France sur route 
3e de la Ronde d'Aix-en-Provence 
 

1989  

Champion de France sur route 
Bol d'or des Monédières 
2e de la Polynormande 
3e du Tour du Vaucluse 
 

1990  

3eb étape du Grand prix du Midi libre 
2e du Grand Prix de la ville de Rennes 
3e du Tour d'Armorique 
 

1985  
2e étape du Tour Méditerranéen 
2e du Tour du Haut-Var 
2e du Tour Méditerranéen 
2e du Grand prix du Midi libre 
 
1986  
Polymultipliée 
2e de Châteauroux-Limoges 
3e du Tour de Vendée 
4e du Grand prix du Midi libre 
5e de Paris-Nice 
 

1991  

Ronde d'Aix-en-Provence 
Tour du Haut-Var 
2e du Bol d'or des Monédières 
3e de la Coppa Placci 
 

1992  

3e de la Ronde d'Aix-en-Provence 
 

1993  

2e de la Ronde d'Aix-en-Provence 
2e du Tour de Berne 
3e du Trophée des Grimpeurs 
 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Tour_du_Haut-Var
http://fr.wikipedia.org/wiki/Polynormande
http://fr.wikipedia.org/wiki/Grand_Prix_de_Plouay
http://fr.wikipedia.org/wiki/Polynormande
http://fr.wikipedia.org/wiki/Polymultipli%C3%A9e
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Eric CARITOUX Sous les couleurs de l’équipe R.M.O. de 1990 à 1992 
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Caritoux et Mottet avant le contre-la-montre Versailles Paris, 1989. On voit aussi 
Pascal Simon à l'arrière-plan. 

 
Ci-dessous les differents classements des courses du village : 
Le 06 juin, course de cadets 

1er   SPINELLI UC Aubagne 
2eme  MOUSSAS UC La Cigale 
3eme  LAZAY AVC Etoile 
4eme  DRACHE AVC Aix 
5eme  MATIN AVC Aix 
6eme  LE PORE AVC Etoile 
7eme  COUDERT UC St Remy 
8eme  GHOUGHIDIAN PSCV 
  
Le 06 juin, course de juniors (Grand Prix des Espoirs) 

1er   GENIN M AVC Aix 
2eme  ROLFO G PSCV 
3eme  CARLE Plan de Cuques 
4eme  SAUSILLI G UC Avignon 
5eme  CANAVESE A AS Berre 
6eme  DELESSERT G ASPTT Marseille 
7eme  LENOIR J. M. ES Cavaillon 
8eme  ROCCHI R US Ciotaden 
9eme  BIZOT M UC Avignon 
10eme  FERRETTI R ES Cavaillon  
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Le 14 août, Grand Prix des Paluds de Noves  

1er   LECUYER M UC Bergerac 
2eme  SPINELLI J UC Aubagne 
3eme  INAUDI G VC Rumilly 
4eme  PICCA JL CVC Montfavet 
5eme  PINO W AVC Aix 
6eme  GASTANG AS Quillan 
7eme  MAILLARD AS Quillan 
8eme  PROCUREUR UC La Ciotat 
9eme  BONNY R UC Apt 
10eme  NOUGUIER G UC Avignon 
 
Les jeunes pousses de l’USP 
Martial Crouzet 

 
Serge BOREL, sa femme Chantal, Pascal REYNAUD derrière Martial CROUZET sur le 
vélo, Jean-Claude MATHIEU à sa gauche et Marcel BOREL avec la casquette. 
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Pierre Ferrier 

 
Pierre FERRIER sur le vélo, et Marcel BOREL, Martine RASCOL au fond. 
 

Alex ROBIN et Pascal MATHIEU 

 
Alex ROBIN et Pascal MATHIEU. 
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Pascal MATHIEU, Martial CROUZET et Jean-Claude SOLAT. 

 
3 collègues, Pascal MATHIEU, Martial CROUZET et Jean-Claude SOLAT. 
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Le Tour de France. 

Les Belges craignaient de retomber dans l’anonymat en l’absence du « Cannibale », 
au contraire Lucien VAN IMPE bien guidé par Cyrille GUYMARD, son directeur sportif, 
joue enfin le maillot jaune et remporte ce tour à la moyenne de 34.514km/h grâce 
à sa régularité en montagne et à une belle offensive sur le Pla d’Adet. De plus Freddy 
MAERTENS remportera 8 étapes et ramènera le paletot vert. ZOTEMELK se classera 
à nouveau 2eme comme en 1971. 
 
Lucien VAN IMPE maillot jaune, 
Freddy MAERTENS maillot vert, 
Giancarlo BELLINI maillot à pois. 

 
1976, Lucien VAN IMPE gagne le Tour sous la menace de son directeur sportif Cyrille 
GUIMARD. 
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1977 
 
Albert PECOUT accepte la présidence du club. 

Après le décès de Georges RASCOL, c’est Michel son fils qui lui succédera à la tête 
du club durant quelques mois seulement, car empêtré dans une histoire de chantage 
rocambolesque avec Maurice CHAINE, ils seront arêtes puis incarcérés quelques 
temps pour avoir voulu extorquer de l’argent aux tenanciers d’une grande brasserie 
de Salon de Provence. Pris au dépourvu, le club sollicita Albert PECOUT pour assurer 
la présidence jusqu’à la fin de l’année. Albert qui n’apprécié guerre d’être mis en 
lumière, accepta du bout des lèvres le poste, et à ce titre, il fut interrogé par les 
gendarmes qui investiguaient sur l’affaire « Michel et Maurice » qui bouleversa tout 
le village. 
 

Composition du bureau : 

Président d’Honneur : CHAINE Louis et LAUGIER Justin 
Président actif : ………. PECOUT Albert  
Vice-Président : ………. RASCOL Michel et DELEGUE Jules 
Secrétaire : …………….. BOREL Lucienne 
Secrétaire adjoint : …. REYNAUD Yvon 
Trésorier : ……………. FERRIER René 
Trésorier adjoint : ….. BOREL Marcel 
Assesseurs :  ROSTAGNO Pierre 
Membre correspondant BOREL Marcel 
Commissaires : ………  MATHIEU J. Claude, GRET Gilbert, BOREL Serge, ROBERT 
Claude et CŒUR Alain. 
 

 

Difficile de succéder à 
Georges RASCOL, 
pourtant Albert 

PECOUT, ce grand 
gaillard de plus de 
100kg qui cultive 

humilité et discrétion 
dans les différentes 

associations du 
village, a accepté 

d’assurer la présidence 
du club en 1977. 
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Martial CROZET, Yvan DELEGUE et Jean Claude SOLAT héros des 24h. 

Les 6 et 7 août donnèrent l’occasion aux jeunes des Paluds de faire preuve de 
bravoure et de générosité dans l’effort. Formidables animateurs des « 24 heures » 
organisées sur le Marché d’Intérêt National de Châteaurenard par le Cyclo Cub local, 
Martial CROZET, Yvan DELEGUE et Jean Claude SOLAT dont la moyenne d’âge était 
de 15 ans, se classèrent 4éme au milieu d’équipes de seniors, bien mieux préparées 
qu’eux. D’ailleurs les spectateurs véritablement bluffés par cette performance, les 
applaudirent chaleureusement dans les moments délicats. Beaucoup de Palunais 
avait fait le déplacement pour encourager les « petits » du village. Ces trois copains 
se souviendront longtemps de cette merveilleuse aventure, gorgée d’intenses 
émotions, de souffrances physiques et de bonheur partagé avec leur famille. 
 

 
Jean- Claude SOLAT, Yvan DELEGUE et Martial CROUZET aux 24H de Châteaurenard 
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Martial CROUZET en plein effort au « 24h de Châteaurenard ». 
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Christian ?,  Jean Claude SOLAT, Martial CROUZET, Maurice SOLAT, Jules DELEGUE, 
André CROUZET, Yvan DELEGUE et André DELEGUE 

 

 
1977, Les champions et leurs supporters, parmi eux la maman de Martial juste au-
dessus de l’épaule de Martial et Franck CROUZET (cheveux longs derrière Jean 
Claude), Francis ROMERA dit « PAQUO », Bruno RAFFIN (le petit garçon à droite) … 
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La presse locale relatera ce formidable exploit des « petits » du village. 

 
 

 
Ces mêmes copains se mirent une fois de plus en valeur le 30 août à Noves, où Martial 
CROUZET solide vainqueur de la course des moins de 16 ans devança Jean Claude 
SOLAT. Ici Martial CROUZET dont l’aisance enthousiasma le public venu nombreux 
applaudir cette nouvelle victoire de Martial qui affirma une classe certaine. 
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1977, Prime sur la ligne à plus de 50km/h, le spectacle est magnifique !!! 
 

 
La victoire de Marcel Tinazzi, un néo-pro de 24 ans, est une des plus grosses surprises 
de l'histoire du championnat de France. 
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Marcel TINAZZI. 

Marcel Tinazzi est un ancien coureur professionnel français de 1977 à 1986, né le 
23 novembre 1953 à Marnia-Tiemcen, Algérie. Il est champion de France sur route 
en 1977, et effectue la grande partie de sa carrière sous l'égide de Jean de Gribaldy, 
en excellent équipier de Sean Kelly. 
 
Professionnel depuis un peu plus d'un mois chez Velda-Flandria grâce à Jean De 
Gribaldy, Marcel Tinazzi s'aligne au départ du Critérium National qu'on appelle aussi 
« Championnat de France du printemps ». Comme tous ses coéquipiers, Tinazzi rate 
et la bonne échappée partie dès le km 11 et la contre-attaque lancée au km 140. 
Jean Chassang (Gitane Campagnolo) s'impose et du côté des Flandria : « On s'est 
pris une soufflante ! » se souvient Marcel Tinazzi. 
Alors au matin du championnat de France de Château-Chinon, Jean De Gribaldy 
répète à ses gars : « Surtout ne faites pas comme au National ! » Comme pour 
toutes les courses « il n'y avait pas de leader désigné au départ. Le leader, c'était 
celui qui se trouvait devant. C'était son secret. » Par contre, il leur demande de 
surveiller Michel Laurent et Patrick Perret : Deux découvertes du Vicomte passées à 
« l'ennemi ». 
 
Avec ce maillot, Marcel Tinazzi va faire presque tous les critériums d'après-Tour « 
mais je n'étais pas beaucoup payé parce que je n'étais pas connu. En plus, les 
anciens me faisaient la guerre. » Le nouveau champion de France fait le Tour des 
critériums mais pas le tour lui-même. Son équipe, Velda Flandria ne le fait pas mais 
« j'aurais aimé faire le Tour avec le maillot. »  
Marcel Tinazzi va aussi manquer les championnats du monde au Venezuela. Chez 
Flandria, le chef de file s'appelle Freddy Maertens, leader avec Merckx et De 
Vlaeminck, de la sélection belge. « C'est le prétexte de mon éviction. On a fait croire 
que j'aurais pu travailler pour Maertens. En fait, ma victoire était restée en travers 
la gorge de beaucoup de directeurs sportifs et de coureurs. » 
Cette décision aura pour conséquence d'imposer pendant de nombreuses années la 
sélection du champion de France au championnat du monde... Marcel Tinazzi devra 
attendre 1981 pour connaître les championnats du monde, et encore, il était 
remplaçant avant d'être titularisé. 
1981, l'année où Marcel Tinazzi commence à porter ses liserés tricolores sur son 
maillot Sem-France Loire, l'équipe de Jean De Gribaldy. L'année où un autre coureur 
relancé par De Gri devient champion de France : Serge Beucherie. 
 
Résultats :  
1977 : Champion de France sur route 
1977: 3e dans Omloop van het Zuidwesten (BEL) 
1977 : 3e dans la 3e étape Etoile de Bessèges, Aigues Mortes (FRA) 
1978 : 3e dans GP Ouest France (FRA) 
1979 : 1er dans Aix-en-Provence, criterium (FRA) 

http://fr.wikipedia.org/wiki/1977
http://fr.wikipedia.org/wiki/1986
http://fr.wikipedia.org/wiki/23_novembre
http://fr.wikipedia.org/wiki/Novembre
http://fr.wikipedia.org/wiki/1953
http://fr.wikipedia.org/wiki/Jean_de_Gribaldy
http://fr.wikipedia.org/wiki/Sean_Kelly
http://fr.wikipedia.org/wiki/Championnats_de_France_de_cyclisme_sur_route
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1980 : 1er du Tour de l'Aude 
1981 : 3e dans la 2e étape Criterium du Dauphiné Libéré (FRA) 
1981 : 1er dans la 2e étape Tour Méditerranéen, Hyères (FRA) 
1981 : 3e du Tour Méditerranéen (FRA) 
1982 : 1er dans Aix-en-Provence, criterium (FRA) 
1982 : 3e dans Classement Général Critérium International (FRA) 
1982 : Bordeaux-Paris (FRA) 
1983 : 1er dans Aix-en-Provence, criterium (FRA) 
1984 : 3e dans Aix-en-Provence, criterium (FRA) 
1985 : 2e dans Aix-en-Provence, criterium (FRA) 
 
Tour de France  
1978 : 59e 
1981 : 13e 
1982 : 43e 

 
Serge Borel au micro du Grand Prix des Paluds de Noves 

 
1977, Serge BOREL aussi à l’aise au micro que sur son vélo, commente la victoire de 
Monsieur CERVERA de l’A.S.P.T.T. Marseille au Grand Prix des Paluds de Noves. 

 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Tour_M%C3%A9diterran%C3%A9en_Cycliste_Professionnel
http://fr.wikipedia.org/wiki/Tour_M%C3%A9diterran%C3%A9en_Cycliste_Professionnel
http://fr.wikipedia.org/wiki/Bordeaux-Paris
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Le 14 août, Grand Prix des Paluds de Noves réservé aux juniors et seniors B 

1er   CERVERA ASPTT Marseille 
2eme  MAURIN UC Aubagne 
3eme  BACHINI ES Cavaillon 
4eme  GEORGES AVC Aix 
5eme  GAILLOL ACME 
6eme  BOUVET AC Orange  
7eme  CONDALUZIER UC Avignon 
8eme  ANGLADE SC Phoceen 
9eme  SIRKONSVENSKI AS Berre 
10eme  CANAVESE AS Berre 
 
WALCH d’Aix en Provence remporta le Grand Prix des Espoirs de cette année-là. 
 

 
1977, Serge CAFFARELLI, Luc FERRIER, Alain ENGLAN lors du repas de la fête votive 
du mois d’août devant le bar des Arènes aux Paluds. 
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1977, cadet 2eme année sous les couleurs de l’E.S.C 
 



 100 

 
08/05/1977, les cadets de l’E.S.C qui ont participé à la course organisée par Lucien 
VIDAU à Cavaillon place du Clos, ici à gauche des coureurs. Michel PONS, Luc FERRIER, 
Serge CAFFARELLI, Claude ALLEMAND, José MARTINEZ, Michel FRANCOIS, Jean-
Claude ISNARDON, Francis BELLIN, Rose Line GONNET, Philippe DUPLESSIX et Lucien 
VIDAU. 
 

 
1977 Philippe Cœur se distingue toujours en course 
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1977, Philippe Cœur 3ème à Cavaillon. 
 

 
1977, Philippe Cœur (à gauche) à Istres. 
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Philippe Cœur vient de récupérer un bidon. 
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Le Tour de France 

VAN IMPE vainqueur l’année précédente espère réaliser le doublé. Bernard 
THEVENET devra lutter jusqu’à l’épuisement à l’Alpe d’Huez contre KUIPER et VAN 
IMPE, mais il sera le vainqueur final avec la plus courte marge d’avance (48 
secondes) depuis 1968. Eddy MERCKX diminué réalisera son dernier Tour de France 
et terminera 6eme à 12mn et 38sec du vainqueur. Seulement 53 coureurs sur les 
100 partants couvriront les 4092km à la moyenne de 35.585km/h 

 
1977, Bernard THEVENET devant Hennie KUIPER et Joop ZOETEMELK. 
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1978 
 
Jules DELEGUE Président de l’USP. 

En 1978, l’USP change de Président et Jules DELEGUE est nommé à ce poste qu’il 
occupera jusqu’en 1983. C’est aussi l’année d’un nouveau départ du côté des 
licenciés, Alain CŒUR, les jeunes Pierre FERRIER, Yvan DELEGUE, Jean Claude 
SOLAT et Martial CROUZET viennent « prendre une licence ». Tous sont des enfants 
du village. Robert CIONINI lui « monte » de Marseille aux Paluds, il signe une licence 
et entraîne avec lui le retour de Serge BOREL, absent depuis 1971 des courses de 
la région. Une nouvelle équipe vient de naître… 
 
1er mai course de cyclosportifs aux Paluds : 

La course de cyclosportifs du 1er mai réunissant 22 coureurs et permit à Serge 
BOREL de renouer avec la victoire. Serge BOREL vainqueur devant GAUTHIER, 
FERRIER Pierre, JAUZION, MINICCHINI, MARTINEZ, DELEGUE Yvan, CŒUR Alain 
et CIONINI classé ex æquo à la 8eme place. 
 

  
1er mai 1978, Camille et Marcel BOREL.   Pierre DURET au départ de sa 1ere course 
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1er mai 1978, les coureurs vont prendre le départ sous la pluie devant la boulangerie 
au feu de bois MARTIN et la boucherie GUERIN des Paluds face au café du Siècle. 
 

 
1978, Yvan DELEGUE (N°7), Alain CŒUR (13), Gilbert GRET, JAUZION et DI MICHELE 
(N°12) sur la ligne de départ, le 1er mai aux Paluds de Noves. 
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1978, MENICHINI devant Yvan DELEGUE, Serge BOREL et Pierre FERRIER à l’angle de 
l’agence postale et du garage automobile de Arthur CŒUR, agent Citroën. 

 

 
1978, Pierre FERRIER en tête de la course du 1er mai devant Martinez de Noves. 
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1978 Pierre DURET avec un gros braquet. 

 

 

 
1978, Robert CIONINI et Alain CŒUR en face le coiffeur Noël NOUGUIER et la librairie 
de Bernadette, seront classés 8eme ex æquo. 
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1978, un 1er mai sous la pluie, Serge BOREL, Agnès GUERIN, Lucienne BOREL, Nicolas 
GAUTHIER, Pascale FAUQUE, Yvan DELEGUE et Pierre FERRIER. 
 

 
1978, (1er mai) Serge BOREL, Thierry ROBIN, Agnès GUERIN, Pascale FAUQUE, Pascal 
MATHIEU, Yvan DELEGUE, MENICHINI, Pierre DURET, JAUZION, Pierre FERRIER, DI 
MICHELE, Alain CŒUR, Robert CIONINI et André MARTINEZ 
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1978, entre autres, Nicolas GAUTHIER, Pierre FERRIER et Yvan DELEGUE au premier 
plan dont les stigmates de la course n’ont pas encore été effacées par une douche 
salutaire… au milieu d’eux, André MARTINEZ, Ramon ROMERA (le papa de PAQUO) 
avec le chapeau et Martial CROUZET derrière lui. 
 

         
1978 Pierre FERRIER après la course et avant la douche…, derrière lui on aperçoit le 
visage de sa maman Geneviève, et encore derrière, Mme MILESI gérante du bar des 
Arènes sur la photo de gauche et sur celle de droite, encore derrière lui, Gilbert 
PAULEAU (à gauche dans l’ombre) et Nadine DELEGUE (à droite). 
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1er mai 1978, Yvan DELEGUE dans le même état que tous les coureurs qui ont 
participés à cette course. Derrière lui, Paul CHAPELET avec la casquette, Pascal 
MATHIEU avec les lunettes, encore derrière Maurice CHAINE devant le fourgon. 
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Serge Borel au sein du peloton de la course du Thor 

 
Serge BOREL dans le peloton à vive allure. 
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Ma 1ere course aux Paluds de Noves. 

Le 14 mai je pris le départ de ma première course aux Paluds de Noves sous les 
couleurs bleues et blanches de l’Etoile Sportive Cavaillonnaise, au milieu de plus de 
cent vingt coureurs. Le départ fut donné à 9h00 sur le circuit de la Draillette dont le 
sens de circulation nous faisait traverser le village en direction du nord. Le virage à 
120 degrés situé juste après la maison de M. CHAPELET étirait considérablement le 
peloton, puis au bout de la longue ligne droite de la Draillette, nous tournions à 
gauche sur la Grand Draille où habitaient Annie et Louis Pierre FABRE, tous les deux 
instituteurs à l’école communale des Paluds. Puis nous bifurquions une dernière fois 
sur la gauche pour revenir vers le podium par la route principale du village. 
Galvanisé par les nombreux encouragements locaux, je pris part à pratiquement 
tous les sprints intermédiaires où Marcel Borel distribuait magnanimement les 
primes d’une valeur de 20 francs pour le premier et 10 francs pour le second sur la 
ligne. C’était plutôt généreux car sur les autres courses de la région, les primes 
lorsqu’elles existaient, étaient plutôt de l’ordre de 10 francs voire 5 francs pour le 
premier du sprint. La qualité de l’accueil réservée aux compétiteurs était connue de 
longue date, c’était l’empreinte emblématique de l’U.S.P. Marius TRIADON, speaker 
local qui habitait presque en face du podium, annonçait les primes un tour avant 
par l’intermédiaire de la vieillissante sonorisation achetée à Aimé RAFFIN en 1952. 
Ce bloc volumineux en parfait état de marche comportait un tourne disque 45 tours 
et un lecteur de bande magnétique qui était parfois utilisé pour animer les temps 
morts lorsque le peloton serpentait sur des tracés plus longs. Ces énormes hauts 
parleurs en aluminium en forme de cône, habilement positionnés sur le platane 
contre lequel la remorque qui faisait office de podium était adossée, diffusaient à 
merveille tous les messages de Marius. A l’annonce de la distribution des primes, le 
peloton s’agitait frénétiquement. Il fallait réussir à se placer en jouant des coudes, 
parfois des épaules. Quelques fois de gros coups de frein disloquaient le groupe 
massif de coureurs et malheureusement certains se retrouvaient à terre. Souvent 
dans les deux premiers du sprint et quelques fois vainqueur, j’attendais d’être à la 
hauteur de la scierie de M. Borel pour placer ma pointe de vitesse, alors que d’autres 
démarraient à l’entrée de la ligne droite en face du mas de Denis AJOUC. Bien trop 
loin de la ligne d’arrivée, ils étaient débordés dans les 200 derniers mètres de toutes 
parts. C’était un moment délicat à gérer, car il ne fallait pas se faire coincer par les 
concurrents qui louvoyaient à bout de force. Le public averti, massé de chaque côté 
du podium applaudissait le magnifique spectacle offert par ce peloton nerveux. Puis 
la cloche sonna, c’était l’annonce bienfaitrice du dernier passage. Encore composé 
de quatre-vingt compétiteurs les spectateurs se pressaient sur la ligne pour assister 
à l’ultime effort des valeureux concurrents. Le virage de CHAPELET fut pris à une 
vitesse folle, je relançais l’allure et restais bien à l’abri dans le sillage du coureur qui 
me précédait. Il était inutile d’essayer de se repositionnait, la route étroite et le train 
d’enfer ne le permettaient pas. La vitesse de progression augmentait à chaque 
kilomètre, La Grand Draille, plus large permit à certains de se repositionner avant le 
dernier virage, les places étaient chèrement acquises et il fallait beaucoup de 
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détermination et un peu de folie pour préparer en bonne position, cet emballage 
final. Enfin les deux derniers kilomètres ne présentaient plus d’obstacle, la route 
suffisamment large autorisait les dépassements, mais beaucoup de compétiteurs 
avaient échafaudé le même plan. La possibilité de passer sur les côtés se réduisait 
à l’approche de l’arrivée et j’étais encore en vingtième position donc bien trop loin 
de la tête de ce peloton nerveux. Puis vint le dernier kilomètre, les cuisses brulaient 
sous l’effet de l’accumulation de l’acide lactite, l’allure avait dépassé les cinquante 
kilomètres par heure, et il fallut me rendre à l’évidence, le physique bien trop entamé 
par la débauche d’efforts consentis jusque-là pour conquérir les primes, ne me 
permettrait pas d’accéder comme les tours précédents aux premiers accessits, c’est 
finalement à la quatorzième place que je franchissait la ligne sous la clameur 
chaleureuse des spectateurs enchantés par ce spectacle. Au moment d’encaisser les 
80 francs que j’avais glanés tout au long de la matinée de ce beau week-end de 
Pentecôte, Marcel BOREL me confia qu’à l’avenir il me faudrait choisir entre les 
primes ou le classement final, car rares étaient les coureurs qui réussissaient à courir 
les deux lièvres à la fois. C’est vrai que Marcel avait raison, mais la tentation 
d’acquérir une petite autonomie financière l’avait emporté sur l’hypothétique 
victoire.   
 

 
  1978, Prime sur la ligne aux Paluds de Noves, Luc FERRIER à droite gagnera le sprint. 
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Serge BOREL, Pierre FERRIER et Alain CŒUR au départ de la course du 14 
août des Paluds de Noves 

 
14 août 1978, Serge BOREL, Pierre FERRIER et Alain CŒUR aux Paluds de Noves 

 

 
14 août 1978, Alain CŒUR, Serge BOREL et Pierre FERRIER sur la ligne de départ. 
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Quelques photos de la course du 13 août des Paluds de Noves 

 
1978, Le peloton dans la Draillette, à l’angle de la rue François ROUDIER (qui passe 
devant les écoles). 

 

 
1978, (13 août) Passage sur la ligne, Marcel CORRADO en 2eme position, Pierre 
DURET à droite (lunettes), Serge BOREL à sa droite. 
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1978, passage des échappées sur la ligne. Pierre DURET du Vélo Club Novais passe en 
tête sur la ligne. 
 

 
1978, le sprint est lancé, Pierre DURET totalement à droite va remonter une partie du 
peloton. 
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Serge BOREL, Pierre FERRIER et Lucien DELAIGLE aux 24h de 
Châteaurenard. 

A la fin août de cette année-là, Serge BOREL et Pierre FERRIER décidèrent de 
participer au 24 heures de Chateaurenard. La course effectivement ne s’arrêtait pas 
la nuit, tout juste neutralisée, il fallait qu’un coureur de chaque équipe soit sur le 
vélo et au petit matin les hostilités reprenaient de plus belle. Cette épreuve 
particulière était courue par des équipes constituées de trois compétiteurs qui 
venaient de toute la région. Cette année-là, nos deux compères ne trouvèrent 
personne au sein du village pour les accompagner dans de cette aventure ouverte 
aux non licenciés. C’est d’ailleurs la raison pour laquelle je n’ai pu intégrer l’équipe.  
Lucien HONORAT un des fervents organisateurs de cette compétition, eut 
connaissance du problème Palunais et orienta nos deux athlètes vers Lucien 
DELAIGLE qui était à la recherche d’une équipe. C’est ainsi que l’équipe fut 
constituée à seulement quelques jours du départ. A côté d’eux tout au long de ces 
24 heures, je m’occupais plus particulièrement du matériel, réparation des 
crevaisons, réglage d’un dérailleur récalcitrant, changement de roue et j’essayais 
aussi de réaliser quelques massages bienfaiteurs sur les jambes douloureuses de 
mes collègues à chaque changement de relais. C’est à la fin du premier relais de 
Lucien DELAIGLE que je vis Lucien se livrer à quelques positions surprenantes, il 
restait de longues minutes les jambes en l’air en équilibre sur le coup et les coudes 
pour faciliter le retour veineux du sang gorgé de toxines. C’est ce que l’on appelle 
« détoxiner ». Cette opération se fait plus souvent sur un home trainer pour faire 
tourner les jambes et ainsi éliminer les toxines accumulées par la production des 
efforts répétitifs. Nos coureurs connurent quelques périodes délicates en cette 
période de canicule, notamment au petit matin lorsque les organismes fatigués sont 
à nouveau sollicités durement. Les relais devenaient plus courts pour rester au 
contact du peloton et c’est Serge BOREL qui prit le dernier relais pour nous gratifier 
d’un sprint superbe dont il a le secret.  
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1978, Pierre FERRIER à l’attaque aux 24H de Châteaurenard. 
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1978, Serge BOREL dont le passé cycliste fut une aide précieuse aux 24H de 
Châteaurenard, a repéré l’objectif du photographe. 
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1978, Serge BOREL, Pierre FERRIER et Lucien DELAIGLE sont présentés au public lors 
de la remise des récompenses des 24H de Châteaurenard. 

 
Le 1 mai, course de cyclosportifs 

1er   BOREL Serge USP 
2eme  GAUTHIER Nicolas Noves 
3eme  FERRIER Pierre USP 
4eme  JAUZION Noves 
5eme  MENICCHINI Noves 
6eme  MARTINEZ Noves 
7eme  DELEGUE Yvan USP 
8eme  CŒUR Alain USP 
8eme  CIONINI Robert USP 
 
Le 14 mai, course de juniors 

1er   GLEYZOLLE ES Cavaillon 
2eme  SPINELLI CL UC Pennois 
3eme  GIMENEZ J UC Avignon 
4eme  BELLIN F ES Cavaillon 
5eme  DALMASSO P UC Avignon 
6eme  MALDOTTI R AS Berre 
7eme  LEPORE V PR Aubagne 
8eme  SIMONELLI P uc Sorgues 
9eme  SIRKONSVINSKI N AS Berre 
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Le 14 mai, course de cyclosportifs 

1er   BOYER Rognonas 
2eme  TELLENE M Senas 
3eme  DURET P Noves 
4eme  BELDA St Remy 
5eme  AURELIO Graveson 
6eme  BOREL Serge USP 
7eme  MARCEL C St Remy 
8eme  SIGNAUD L Rognonas 
9eme  ANDRE L Rognonas 
10eme FERRIER Pierre USP 
 
Le Grand Prix des Paluds de Noves 

1er   HEUREND Chateaurenard 
2eme  LLAMAS ASPTT Marseille 
3eme  MALODETTE AS Berre 
4eme  BEDLA Montlucon 
5eme  MATTIOLI AVC Aix 
6eme  LLEBA US Ciota 
7eme  COMBALUZIER UC Avignon 
8eme  DURA UC Aubagne 
9eme  PEILLON UC Montfavet 
 
Le Grand Prix des espoirs fut remporté par MARQUES du club S.G.G 
 

 
Juin 1978, avant la course nocturne de Pertuis, Serge CAFFARELLI et Luc FERRIER se 
préparent. 
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27-08-1978 à Noves. Le départ va être donné et Marcel Corrado gagnera la course. 
 

 
Archives de Raymond Gerin 
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1978, Philippe Cœur dans la roue de ? sur les Gentlemen Les Angles. 
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Bulletin municipal 
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L’Automobile 
 
La RENAULT 18 

La Renault 18 a été produite en France à l'usine Renault de Flins proche de 
Mantes dans le département des Yvelines. 
Basée sur sa devancière la Renault 12, la 18 en reprend le moteur longitudinal à 
arbre à cames latéral entraîné par chaîne et l'essieu arrière rigide. La Renault 18, 
qui conserve des pare-chocs classiques, est plus arrondie et paraît plus grande. Sa 
relative légèreté malgré une bonne largeur et son profil aérodynamique lui 
permettent une bonne vitesse de pointe. D'autre part, la suspension s'améliora 
nettement lorsqu'un nouveau réglage généralisé pour 1983 dit à déport négatif 
lancé sur la Renault 20 diminua l'écrasement de la suspension avant au freinage, 
associée aux nouvelles lois d'amortissement et au raidissement des articulations 
du train arrière. 
 

 
RENAULT 18 
 

 
 
 
 
 
 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Usine_Renault_de_Flins
http://fr.wikipedia.org/wiki/Yvelines
http://fr.wikipedia.org/wiki/Renault_12
http://fr.wikipedia.org/wiki/Arbre_%C3%A0_cames
http://fr.wikipedia.org/wiki/Suspension_de_v%C3%A9hicule
http://fr.wikipedia.org/wiki/Renault_20
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La CITROEN VISA 

La Visa est lancée en septembre 1978 avec un bi-cylindre de 652 cm3 dérivé de 
celui de la 2 CV (permettant de placer la roue de secours sous le capot) sur les 
versions Spécial et Club : d'abord en 4 CV puis en 3 CV lorsque la puissance passe 
de 35 à 34 ch sur la Visa II. Elle est aussi dès sa sortie disponible avec le 4 cylindres 
1 124 cm3 57 ch (4 CV) de la Peugeot 104 sur la version Super. 
 

 
CITROEN VISA 

 

Le Tour de France 

Pour sa soixante-quinzième année, le Tour et toute la France attendent un grand 
champion. Bernard HINAULT qui patiente depuis 3 ans, champion de France en titre 
et vainqueur de la Vuelta. THEVENET en méforme depuis le début de saison n’est 
pas le favori. HINAULT contrôlera les grimpeurs et assommera la concurrence dans 
le dernier contre la montre. Il endossera le maillot jaune à 3 jours de l’arrivée. Cette 
boucle sera courue à la moyenne de 34.929km/h. 
 
Bernard HINAULT maillot jaune, 
Freddy MAERTENS maillot vert, 
Mariano MARTINEZ maillot à pois. 

http://fr.wikipedia.org/wiki/1978
http://fr.wikipedia.org/wiki/Moteur_de_Citro%C3%ABn_2CV
http://fr.wikipedia.org/wiki/Citro%C3%ABn_2CV
http://fr.wikipedia.org/wiki/Peugeot_104
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1978, Bernard HINAULT démontre de grands talents. 
 
 

1979 
 
L’USP ouvre un compte bancaire à la « Banque Populaire ». 

L’USP suit l’évolution de son époque et ouvre un compte bancaire à la « Banque 
Populaire » de Châteaurenard. Sur le plan sportif, la première course de la saison 
courue sous un déluge, offrira le bouquet du vainqueur à Serge BOREL.  Il récidiva 
de belle façon à Carpentras la même année. 
 
Luc FERRIER quitte l’Etoile Sportive Cavaillonnaise et prend sa licence à 
L’USP. 

C’est également en 1979 que je pris ma licence pour la première fois à l’USP en 
compagnie de Pierre FERRIER. Nous étions d’ailleurs au départ du grand prix des 
juniors 1ere et 2eme année le 11 août. Pierre se classa 6eme de l’épreuve au prix 
d’un bel effort, quant à moi, mon élan fut stoppé par une crevaison à 20 km de 
l’arrivée après avoir réussi à glaner 100 francs de prime.  
 
Un C.L.M favorable à Robert CIONINI. 

Il est à noter et c’est suffisamment rare pour être mentionné, que Robert CIONINI 
a devancé Serge BOREL sur le contre-la-montre organisé par le Vélo Club Novais, le 
29 mai de cette année. Dans un style « d’élève appliqué », il réussit à trouver le 
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compromis parfait entre la puissance qu’il pouvait transmettre et l’adaptation du 
braquet en fonction du terrain. Une dent de plus dans les parties sinueuses, avec 
une relance énergique à la sortie de chaque bifurcation, une dent de moins dans les 
longues lignes droites avec une maîtrise des sensations cardiaques, car l’effort 
consenti pour un contre la montre, qui doit se faire à la limite de la zone rouge, est 
un exercice périlleux. Les cellules musculaires sollicitées intensément risquent de 
manquer d’oxygène et dans ce cas, le corps compense en produisant cet acide 
lactique qui en s’accumulant va rendre les muscles de plus en plus rigides, 
accompagnés d’une sensation de fatigue. Bref Robert a réussi ce jour-là, la gestion 
parfaite de cette gestuelle technique si particulière que réclame une course contre 
le chronomètre. Lors de la remise des récompenses, Serge avouera, « je n’aime pas 
les contre la montres, je préfère les courses en ligne ». 
Le classement est le suivant : 
 
1er  Pierre DURET, a parcouru les 10.77km  en 16’ 44’’  (moyenne 39.324km/h) 
2eme  Michel RICARD …………………….. en 17’ 08’’  (moyenne 38.521km/h) 
3eme  Robert CIONINI …………………… en 17’ 41’’ (moyenne 37.323km/h) 
4eme  Serge BOREL ………………………. en 17’ 46’’  (moyenne 37.148km/h) 
 

 
Le 29 mai 1979, Michel RICARD au départ du C.L.M. de Noves avec JAUZION, la famille 
CIONINI, Jules DELEGUE… 
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Pierre Duret en action 

 
1979, Pierre DURET vainqueur du contre la montre à Noves à la moyenne 39.324km/h 
et Marcel BOREL qui savoure cette performance. 
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Tous attendent d’apercevoir la voiture puis les coureurs… Yves GRET, Dominique 
RAYMOND, Daniel BARON, Henri BARON, Joseph RICARD, Marcel BOREL contre 
l’arbre, devant le platane, Lucienne BOREL, Pierre DURET (adossé au platane), Marius 
TRIADON au micro partagent cet instant avec les spectateurs…… 
 

 
1979, le 4 juin, Pierre DURET en tête du peloton, Robert CIONINI est dans son sillage. 
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1979, pentecôte le 4 juin, Pierre DURET maillot bleu à coté de Serge BOREL maillot 
rouge. 
 

 
1979, pentecôte le 4 juin, Fonfon de Noves gagne la prime devant Marcel Corrado 
(photo de Marcel Corrado). 
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Marius TRIADON salue la victoire de Serge Borel 

 
1979, superbe victoire de Serge BOREL, saluée par Marius TRIADON avec le drapeau 
aux couleurs de l’U.S.P. 
 

 

1979, Pierre FERRIER avant le départ 
de la course de Montfavet et son 
superbe vélo « Colnago » 
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Pierre FERRIER proche de la victoire à Orange. 

Cette année-là Pierre FERRIER réalisera un véritable exploit en intégrant la bonne 
échappée de la course d’Orange qui empruntait le fameux circuit du Grés dont les 
routes vallonnées serpentent au milieu des vignobles de Châteauneuf du Pape. A 
bout de force, mais véritablement ravi de cette performance, il se classera 6eme de 
cette épreuve courue à plus de 40km/h. 
 
Course de Port Saint Louis du Rhône 

          
1979, Pierre FERRIER avant le         1979 à Port St Louis, Luc FERRIER  
départ à Port St LOUIS     s’échappe du peloton. 

 

 
1979, Port St Louis après la course Serge CAFFARELLI, Luc et Pierre FERRIER, trois 
copains. 
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Classement de ma course des cyclosportifs du 4 juin 

1er   BOREL Serge USP 
2eme  Andre PJ Rognonas 
3eme  GARATO AVC Aix 
4eme  NOFERI UC Senas 
5eme  THURIN UC Senas 
6eme  TOLOZANO ACME 
7eme  AURELIO UC Graveson 
8eme  MERLIN UC Avignon 
9eme  VIGEAUD PJ Rognonas 
10eme BERTAUD PJ Rognonas 
 
Classement du Grand Prix des Paluds de Noves (juniors 1 & 2) du 11 août 

1er   MENICONI USPEG 
2eme  PONS UC Salon 
3eme  RICHARD Boulognes billancours 
4eme  MALDOTTI AS Berre 
5eme  JOSSERAND AVC Aix 
6eme  FERRIER Pierre USP 
7eme  RINALDI Pédale Gombertoise 
8eme  ASSIO USPEG 
9eme  PICATTO UC Avignon 
10eme CANAVESE CC St Marcel 
 
BANACHE d’Arles remporta brillamment le Grand Prix des Espoirs. 
 

 
Robert NEGRE vainqueur au sprint. (Photo de Marcel Corrado) 
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Photo du livre d’Or rédigé par Henri Aprin du club cycliste de Chateaurenard. Thénot 
gagne la course du mois d’aout sur le circuit de la Draillette. 
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Le Tour de France. 

Un départ très original permet à Bernard HINAULT de frapper fort d’entrée. Il sera 
en jaune dès le 3eme jour de course, pourtant une crevaison mal venue sur les 
pavés du nord permettra à ZOTEMELK de rêver en jaune jusqu’au Alpes. Le 
« Blaireau » tuera tout suspense dans le contre la montre d’Evian et terminera très 
fort en remportant 3 des 4 dernières étapes. Ce tour sera couru à la moyenne de 
36.513km/h où 89 coureurs seront classés. 
 
Bernard HINAULT maillot jaune et vert, 
Giovanni BATTAGLIN maillot à pois.  
 

 
1979, Bernard HINAULT est également un redoutable sprinter. 


